
promptement aüx IHabitans defdites IWes,
le fecours dont ils ont befomn, il foit

acelThaire de leuracçordèr la per ann
d'envoyer leurs Vaiex en lnde,

pour y acheter des Boeufs falez, & les

tranfporter enfuite en droiture aufdites
Ifles & Colonies, nonobant la difpofi-
tn A 1' Aftick XI. des Lettres Patentes

du mois &Avril 1717. qui ne leur petret
le tranfport du Boeuf Tal' dès Pays Efran-

gers, qu'à la charge del'egtrepofer dans
lès Magafins des Ports du Royaume. Et
Sa Majeé etnt informée de laneceffit6
de'procurer aux Habitans defdites Ifles

une plus grande abondance de Beeufs
Sfalez; & voulant animer ce Commerce

deplus -en plus, en accordant aux Ne-
ògcians-pendant41untePs la permiflion

qu'ils demandent: Oüy le, Wapport du
Sieur le Peletier Confeillerd' Eat ordi-,

naire & au Confeil Royal, Controlleur

general des Yinances.. Y ESTANT EN

ÇsQPt CONSEn, a epçtamis perrnçt par
grace, & £ans tirér a coequece pour
ven aux Negcas FrençoS qi

-font -eCommercCdes Ifesae so1ones
0ançoisd elA qee 4 eçwoyerleurs

Vaifeauxdie4emtnt en Irlagdepoury


